
시와 음악 간의 새로운 관계
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1897

(Divagations) 2) . 

(Crise de vers) 3)

. 1894

(la Musique et les Lettres) 1895

 2) ‘ (divagation)’ ‘ ’, ‘ ’, ‘ ’ 

‘ ’ .
 3) 'vers' ' ' . ‘vers’
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. (le Mystère dans 

Les lettres) , 

(Quant au livre) 4). 1886

1887 , 1893 (Crayonné au 

théâtre) , 
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(Un coup de dés)
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, 12 6 +6
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 4) (“ , (Le 
livre, instrument sprituel)”) .

 5) "[...] ou la Musique rejoint le Vers pour former, depuis Wagner, la Poésie.(
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---”6) . “ , 

. , ”7) , 

. 

.

‘ (transposition)’ . 

? . 

[ ] nous en sommes là, précisément, à rechercher, devant une 

brisure des grands rythmes littéraires [ ] et leur éparpillement en 

frissons articulés proches de l'instrumentation, un art d'achever la 

transposition, au Livre, de la symphonie ou uniment de reprendre 

notre bien : [...]8) 

, 

, .

, 

‘ ’ . 

. ‘ ’

(Musique) (Vers) (Poésie) .)" Igitur. 
Divagations. Un coup de dés. / préf. d'Yves Bonnefoy, Paris :  Gallimard(coll. 
«Poésie»), (1976)1996, p.246.

 6) "Indice double conséquent ―" Igitur. Divagations. Un coup de dés. op.cit., 
p.247.

 7) "Cette visée, je la dis Transposition ― Structure, une autre" Igitur. Divagations. 
Un coup de dés. op.cit., p.248.

 8) Igitur. Divagations. Un coup de dés. op.cit. p.250.



' (Structure)'

, , .

. 1862 - 

(Hérésies artistiques - l'art pour tous) 1897

. 

.

Ajouter que de cet emploi à nu de la pensée avec retraits, 

prolongements, fuites, ou son dessin même, résulte, pour qui veut lire 

à haute voix, une partition. La différence des caractères d'imprimerie 

entre le motif prépondérant, un secondaire et d'adjacents, dicte son 

importance à l'émission orale et la portée, moyenne, en haut, en bas 

de page, notera que monte ou descend l'intonation. Seules certaines 

directions très hardies, des empiétements, etc., formant le contre-point 

de cette prosodie, demeurent dans une œuvre...9)

( ) , , , 

(pensée)

. 2 , 

, , 

[ ] [ ]

. 

[ ] .
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 9) Ibid., p.406.
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11) Ibid., p.22. 
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.

Leur[le vers libre et le poème en prose] réunion s'accomplit sous 

une influence, je sais, étrangère, celle de la Musique entendue au 

concert; on en retrouve plusieurs moyens m'ayant semblé appartenir 

aux Lettres, je les reprends. Le genre, que c'en devienne un comme 

la symphonie, peu à peu, à côté du chant personnel, laisse intact 

l'ancien vers, auquel je garde un culte et attribue de l'empire de la 

passion et des rêveries.12)
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, . 
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(1862 )

. "

"13) . 

.”) Ibid., pp.18-19.
12) Igitur. Divagations. Un coup de dés. op.cit. p.407.
13) "Toute chose sacrée et qui veut demeurer sacrée s'enveloppe de mystère." 

Écrits sur l'art / présentation par Michel Draguet, Paris : GF Flammarion, 
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, . 1863

(Henri Cazalis) . “ , 

. .”14) 

. , 1866
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”15)
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, . 1885
16) “

, , 

.”17)

, . 

. “ ! 

!”18)

1998, p.71.
14) "Henri, tu le verras, il n'y a de vrai, d'immuable, de grand, et de sacré que 

l'Art." Correspondance complète 1862-1871 suivi de Lettres sur la poésie 
1872-1898 / préface d'Yves Bonnefoy, édition établie et annotée par Bertrand 
Marchal, Paris :  Gallimard(coll. "folio"), 1996, p.147.

15) "[...] chantant l'Ame et toutes les divines impressions pareilles qui se sont 
amassées en nous depuis les premiers âges, [...]"  Ibid., p. 298.

16) (Autobiographie)
.

17) "L'explication orphique de la Terre, qui est le seul devoir du poëte et le jeu 
littéraire par excellence" Correspondance complète 1862-1871, op.cit., p.586.

18) "Ô fermoirs d'or des vieux missels! ô hiéroglyphes inviolés des rouleaux de 
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[...] car, ce n'est pas de sonorités élémentaires par les cuivres, les 

cordes, les bois, indéniablement mais de l'intellectuelle parole à son 

apogée que doit avec plénitude et évidence, résulter, en tant que 

l'ensemble des rapports existant dans tout, la Musique.19) 

, 

, , , , 

. 

. , 

. '

' ' ' . 

, . 
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. , 

papyrus !" Écrits sur l'art, op.cit., p.72.
19) Igitur. Divagations. Un coup de dés. op.cit., p.250.



. , “ , 

(météores) (pensée) .”20)

. météores

. 

, . 

. ‘ ’ , 

'Idée

( )', 'Notion pure( )', 'Esprit( )' . 

(esprit) 

esprit pensée .

Son[l'art littéraire] sortilège, à lui, si ce n'est libérer, hors d'une 

poignée de poussière ou réalité sans l'enclore, au livre, même comme 

texte, la dispersion volatile soit l'esprit, qui n'a que faire de rien outre 

la musicalité de tout.21). 

, , , (esprit), 

( ?).

' '

. 1893 (Edmund Gosse)

. 

20) "Le moderne des météores, la symphonie, au gré ou à l'insu du musicien, 
approche la pensée ; [...]" Ibid., p.247. 

21) Ibid., p. 248. 'ou'
. 

. 
.



Employer Musique dans le sens grec, au fond signifiant Idée ou 

rythme entre des rapports ; là, plus divine que dans son expression 

publique ou symphonique.22)

, 

. ( ) 

.

‘ ’, ‘ ’ . 

‘ ’ ‘ ’ . 

‘ ’ . 

“ , 

3 ”23)

. 

, 

. , , ‘ ’

‘

(Structure)’ . 

‘ ’ ‘ ’ . , 

. 

. “

.  .”24)

22) Correspondance complète 1862-1871, op,cit., p.614.
23) "Instituer une relation entre les images exacte, et que s'en détache un tiers 

aspect fusible et clair présenté à la divination." Igitur. Divagations. Un coup 
de dés. op.cit., p.247.

24) "Alors, on possède, avec justesse, les moyens réciproques du Mystère - oublions 
la vieille distinction, entre la Musique et les Lettres, ..." Ibid., pp.358-359.



. 

? ' '

. 

Je dis : une fleur! et, hors de l'oubli où ma voix relègue aucun contour, 

en tant que quelque chose d'autre que les calices sus, musicalement 

se lève, idée même et suave, l'absente de tous bouquets.25) 

‘ ’ . 

, 

. , .  

' - - - ' . 

' ' ' ' , ' ' ' 

' ' ' . 

' ' . 

' ' . 

' '(disparition vibratoire)

. 

A quoi bon la merveille de transposer un fait de nature en sa 

presque disparition vibratoire selon le jeu de la parole, cependant ; 

si ce n'est pour qu'en émane, sans la gêne d'un proche ou concret 

rappel, la notion pure.26)

, , 

, , 

, 

.

25) Ibid., p.251.
26) Idem.
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27). 
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- . 

' ' , , 

.

. (Loïe Fuller) “

(les trames imaginatives versées comme 

atmosphère)” “ , 

.([...] n'était que le 

costume simplifié, [...], dans le mouvement pur et le silence déplacé par 

la voltige.)”
28). “ , 

( ) , 

.([...] l'ensorcellement des danses, où leur corps 

n'apparaît que comme le rythme d'où tout dépend mais qui le cache.)”

29). 

. 

A savoir que la danseuse n'est pas une femme qui danse, pour ces 

motifs juxtaposés qu'elle n'est pas une femme, mais une métaphore 

résumant un des aspects élémentaires de notre forme, [...], et qu'elle 

27) 17 .
28) Igitur. Divagations. Un coup de dés. op.cit. p.202.
29) Ibid., p.201.



ne danse pas, suggérant, [...] poème dégagé de tout appareil du scribe.30)

, . 

, 

. 

. '

'31) .

L'œuvre pure implique la disparition élocutoire du poëte, qui cède 

l'initiative aux mots, par le heurt de leur inégalité mobilisés ; ils 

s'allument de reflets réciproques comme une virtuelle traînée de feux 

sur des pierreries, remplaçant la respiration perceptible en l'ancien 

souffle lyrique ou la direction personnelle enthousiaste de la phrase.

, 

, . 

, 

.

 

. 

. 

30) Ibid., pp.192-193.
31) Ibid., pp.248-249. 이 부분과 관련하여 다음 부분도 참조할 만하다. "Le vers 

qui de plusieurs vocables refait un mot total, neuf, étranger à la langue et 
comme incantatoire, achève cet isolement de la parole : niant, d'un trait souverain, 
le hasard demeuré aux termes malgré l'artifice de leur retrempe alternée en 
le sens et la sonorité, et vous cause cette surprise de n'avoir ouï jamais tel 
fragment ordinaire d'élocution, en même temps que la réminiscence de l'objet 
nommé baigne dans une neuve atmosphère." Ibid., p.252.



, 32). : 

(1885 )

‘ ’ ‘

’ ‘ (le drame personnel)’ ‘

(la musique idéale)’

. 

33).

' ', ' '

? , 

. 

.

Sainte

À la fenêtre recélant

Le santal vieux qui se dédore

32) Serge Meitinger, «Baudelaire et Mallarmé devant Richard Wagner», in 
Romantisme, Vol. 11, N° 33, 1981. . , 

. 19
, , 19

. 5, 6, 7
. Heath Lees, Mallarmé and Wagner: 

Music and poetic language, Routledge, 2007.
33) "[...] deux éléments de beauté qui s'excluent et, tout au moisn, l'un l'autre, 

s'ignorent, le drame personnel et la musique idéale, il[Wagner] effectua 
l'hymen." "Si l'esprit français, strictment imaginatif et abstrait, donc poétique, 
jette un éclat, ce ne sera pas ainsi: il répugne, en cela d'accord avec l'Art 
dans son intégrité, qui est inventeur, à la Légende" Igitur. Divagations. Un 
coup de dés. op.cit., pp.171-173.



De sa viole étincelant

Jadis avec flûte ou mandore

[...]

Du doigt, que sans le vieux santal

Ni le vieux livre, elle balance

sur le plumage instrumental,

Musicienne du silence.34)

, 

[...] 

, ,

.

8 , 4 , 4 , 

‘viole’, ‘flûte’, ‘mandore’, ‘instrumental’, ‘musicienne’, 

‘silence’ 

. 

s 

34) Stéphane Mallarmé, Œuvres complètes II, édition présentée, établie et annotée 
par Bertand Marchal, coll. Bibliothèque de la Pléiade, Gallimard, 2003, pp. 
26~27. ( , , , 2005).
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.

, . 

. 

“ , , (Les langues imparfaites 

en cela que plusieurs manque la suprême.)”35)

'ombre' 'ténèbres' , 'jour'

'nuit' . 

? “[...] 

, ( ) 

. ( ) , 

.(quant à des alternatives lumineuses simples - Simplement, 

sachons n'existerait pas le vers : lui, philosophiquement rémunère le 

défaut des langues, complément supérieur.)”36)

. , 

(vers) . 

, , (l'alexandrin)

. ' '

? 

. “ , , 

, .(Qu'une moyenne, 

étendue de mots, sous la compréhension du regard, se range en traits 

définitifs, avec quoi le silence.)”37) , 

, 

.

, 

35) Igitur. Divagations. Un coup de dés. op.cit., p.244.
36) Ibid., p.245.
37) Idem.



. (The raven / le Corbeau) (Poe) 

.  1875

, 1888

, . 

‘never more’

‘jamais plus’ . 

, 

. 

(The Bells) , , 

, , , 

. 

. , 1 .

( )

 HEAR the sledges with the bells,   

          Silver bells!   

[...] 

      Keeping time, time, time,   

      In a sort of Runic rhyme,  

To the tintinnabulation that so musically wells   

    From the bells, bells, bells, bells,   

          Bells, bells, bells

  From the jingling and the tinkling of the bells. 

( )

Entendez les traîneaux à cloches - cloches d'argent!

[...] 

allant, elle, d'accord (d'accord, d'accord) en une sorte de rythme 

runique, avec la «tintinnabulation» qui surgit si musicalement des 

cloches (des cloches, cloches, cloches, cloches, cloches, cloches), du 

cliquetis et du tintement des cloches.38) 



, 

. 

L'armature intellectuelle du poème se dissimule et tient - a lieu - 

dans l'espace qui isole les strophes et parmi le blanc du papier : 

significatif silence qu'il n'est pas moins beau de composer, que les 

vers.39)

(strophe) , 

.  

. 

(la mise en page), (la 

typographie), (la pagination) 

. 

. , 

-

. ' '

, , , 

. 

, 

. 

40). , 

38) Stéphane Mallarmé, Œuvres complètes II, op.cit., pp.744-745.
39) Igitur. Divagations. Un coup de dés. op.cit., p.396.
40) . “ , 

, 
. (

) , 



, /

, / , / , / , 

(感)

. 

, 

' '(LE HASARD) '

'(LE NOMBRE) 41). 

( ) 

.

, 

. 

.” , , op. cit., pp.23-24.
41) , 

: , 92 , 2010
.



. , , 

. 1867 (Eugène 

Lefébure)

. 

Si je faisais une cantate, cela entrerait dans le Chœur, et se 

diviserait en strophes masculines, et féminines.42) 

(strophe) (strophe) . 

, ‘ ’

‘ ’ ‘ ’ . ‘ ’

‘ ’ , 

‘ ’ . 

1884 (Léo d'Orfer)

. 

La poésie est l'expression, par le langage humain ramené à son 

rythme essentiel, du sens mystérieux des aspects de l'existence: elle 

doue ainsi d'authenticité notre séjour et constitue la seule tâche 

spirituelle.43)

, 

. 

42) Correspondance complète 1862-1871, op,cit., p.352.
43) Ibid., p.572.



.

-

(l'exécution) . 

. 

Un solitaire tacite concert se donne, par la lecture, à l'esprit qui 

regagne, sur une sonorité moindre, la signification : aucun moyen 

mental exaltant la symphonie, ne manquera, raréfié et c'est tout - du 

fait de la pensée. La Poésie, proche l'idée, est Musique, par excellence 

- ne consent pas d'infériorité.44) 

, (esprit)

. 

, , .  

( ) .

45). 

.

44) Igitur. Divagations. Un coup de dés. op.cit., p.270.
45) 19

. 
. , , 

, Vol 10, N° 2, 2009.
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ABSTRACT

A New Relationship between Poetry and Music - music as 
Creative Principle of Poetry in Mallarmé's World

Do, Yoon-Jung

This paper seeks to explore the new relationship between music and poetry 

established in the beginning of the Modern Era. This was a period when reading 

silently was the dominant culture rather than reading aloud and orality was limited 

due to the emergence of literacy and print culture. A poet sensitive to the 

characteristics of the period, Mallarmé created his own concept of music and 

new creative principles of poetry from it. We analyze his Divigation and letters, 

in particular, the "Crisis of vers", "Music and Literature", "Mystery in the letters", 

and "About the book."

Firstly, Mallarmé connects music with the mystery and the sacred: the mystery 

surrounds the music and the music is oriented with the sacred. The sanctity is 

that of the human race and has existed within humans since the beginning. 

Transposing the characteristics of this music to the poetry is his first creative 

principle of poetry. However, Mallarmé called music a totality of relationships 

that exist between objects without reducing the dimension to only the instruments 

or the sound. His definition is abstract, regarding music as a complete rhythm, 

the atmosphere and the air. 

Secondly, we have the question of how to realize music in a poem. As the 

music is surrounded by the mystery, Mallarmé can transpose the sacred to a poem 

in mysterious ways. This leads to his second principle of poetry: make a poem 

as a structure. In other words, 'musically', based on the disappearance of real 

objects and the initiative of the poet, he created a structure with only the words. 

We can create an acoustic structure but Mallarmé created a visible structure to 

overcome the incompleteness of the sound of a word in the diffusion of print 

culture. 

In this manner, the use of silence as much as sound and the use of visual 

as much as aural components were introduced in poetry as important motifs and 

the essentials of creation. This new relationship between poetry and music and 

the creative principles drawn from it appear to be the areas to which attention 



should be focused in the research of poetry.

           

Key Words

poetry, music, creative principles of poerty, Mallarmé, new music, visual structure, 

print culture
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